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INSPIRATION REMIREMONT !

Merci Pauline Esparon
Le 9 mars dernier, une collaboration unique a été initiée par le 

lycée Camille-Claudel en partenariat avec le fonds de dotation 

de la société Verrechia et avec le soutien de la municipalité. 

La section des métiers de la pierre a accueilli la talentueuse 

Pauline Esparon, artiste reconnue, à raison de trois jours par 

mois jusqu’à la fin de l’année 2021. 

Spécialiste du lin, Pauline a souhaité s’initier aux techniques 

des tailleurs de pierre. L’objectif étant de donner vie à une 

œuvre unique et collective associant le travail du minéral à 

celui du végétal.

La création qui en résulte est une très belle lampe. Nous lui 

laissons le mot de la fin « Je souhaite en tout cas vous remercier 

pour cette expérience qui a été d’une grande richesse tout au 

long de ces derniers mois. Il est très probable que ce prototype 

devienne édité en petite série et je suis heureuse que cette 

perspective se dessine pour ce projet qui est né à Remiremont ».



Chères Romarimontaines, chers Romarimontains, 

Il m’est agréable de partager avec vous les bons moments que nous vivons ensemble durant la période des 
vœux. Du fond du cœur, j’espère que l’année 2022 vous procurera, ainsi qu’à vos proches, tout ce que le 
monde peut vous réserver de plus précieux. Je remercie les nombreuses personnes – et, parmi celles-ci, tous 
les élus du conseil municipal – qui m’ont apporté leur soutien et renouvelé leur confiance. L’erreur est humaine, 
humblement je prie chacune et chacun d’entre vous de bien vouloir m’excuser pour celle que j’ai commise. Je 
vous réaffirme mon entier dévouement à mon mandat de maire et aux tâches qui m’incombent. Avec sérieux 
et détermination.

Avec l’équipe municipale, nous œuvrons jour après jour dans l’objectif de faire de notre ville une force et un 
soutien au service de chacun d’entre vous. Ainsi, il nous revient, tant par plaisir que par engagement, de vous 
prêter une écoute attentive et une grande disponibilité.

Ce travail du quotidien est essentiel comme celui qui consiste à adapter Remiremont aux défis de 
demain.

Dès cette année, un nouveau visage de notre ville prendra forme. Mené avec le bailleur social Vosgelis, le 
grand projet de réaménagement du quartier du Champ de Mars a commencé. Des bureaux, des logements 
de grande qualité thermique, un nouvel immeuble, trouveront leur place dans un ensemble harmonieux.

Parallèlement, les travaux réalisés dans l’ancien site de la banque de France du boulevard Thiers 
s’achèveront pour donner naissance à un hôtel 4 étoiles, figure de proue de notre vocation touristique. Et le 
quartier de la filature renforcera sa dimension de pôle de loisirs en accueillant, à côté du cinéma, un nouveau 
complexe de loisirs incluant un bowling.

Je remercie nos partenaires économiques de leur dynamisme et leur confiance. Ajoutées à la créativité de 
nos entrepreneurs et commerçants locaux, ces réalisations à venir vont renforcer notre attractivité et donc 
notre capacité à créer des emplois. Les résultats obtenus sont encourageants. Avec l’implantation de nouvelles 
entreprises 200 emplois nouveaux et durables ont été proposés tant à des candidats expérimentés qu’à des 
personnes éloignées de l’emploi. Cette tendance se poursuivra cette année.

Une fois de plus, ce numéro des Clés regorge d’informations. Il est le reflet d’une ville vivante et active, 
héritière d’une riche histoire et confiante dans son avenir.

Bonne et heureuse année 2022 ! 

Jean-Benoît TISSERAND

1 nouveau Champ de Mars, 3 fleurs, 4 étoiles… 
une belle année pour Remiremont

ÉDITO
Jean-Benoît TISSERAND

Maire de Remiremont
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Le chiffre clé

40 ans
50 000 participants.

La Corrida des Abbesses vient de fêter cette année ses 40 ans et elle aura rassemblé environ 50 000 
participants depuis sa création. Lesquels auront parcouru près de 250 000 km soit 13 voyages aller et retour 
entre Remiremont et Sao Paulo. Pourquoi Sao Paulo ? Cette ville est à l’origine du terme Corrida pour désigner 
la course à pied de 15 km disputée tous les ans, le 31 décembre, depuis 1925, dans ses rues. Chaud devant.
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ECONOMIE

2 MILLIONS D’ÉCONOMIES POUR LA VILLE

La rationalisation immobilière au coeur de la 
dynamique d’assainissement budgétaire et de 
la rénovation urbaine 
Le maire Jean-Benoît Tisserand et son équipe municipale 

ont la ferme volonté de se donner les moyens de 

rmaintenir une trajectoire financière saine, adaptée à la 

fois à ses besoins réels et à la demande de sobriété fiscale 

des habitants et des acteurs économiques.

Œuvrer dans la durée est bien sûr la condition sine qua 

non pour obtenir des résultats et donner corps à ce 

programme. Pour atteindre l’objectif fixé, une véritable 

stratégie offensive a été mise en place qui active deux 

grands leviers à fort impact économique :

 ∞ Mieux maîtriser les dépenses sans remettre en 
cause la nécessité d’investir et de rénover,
 ∞ Trouver de nouvelles ressources financières sans 
augmenter la pression fiscale.
Il se trouve que, probablement plus que tout autre, 

une bonne stratégie de rationalisation du patrimoine 

immobilier conjugue les deux effets évoqués. Précisons 
que ces opérations sont scrupuleusement encadrées 
par la législation qui impose, en particulier, le respect 
de l’estimation préalable des services fiscaux. Lorsque la 

ville transfère à autrui un bien immobilier qui lui appartenait 

et dont elle n’avait plus l’usage, elle ne se contente pas 

d’enregistrer une plus-value correspondant au produit 

de la vente : elle met fin à des dépenses d’entretien, de 

chauffage ou d’électricité. Ou bien plus bénéfique, elle 
s’évite d’importants et incontournables frais de mise 
aux normes, particulièrement incompressibles pour 
les établissements recevant du public. Leur estimation 
atteint 2 millions d’euros. Une économie substantielle est 

donc réalisée pour les finances communales à laquelle il 

convient d’ajouter des économies fiscales à court terme 

et de nouvelles rentrées à moyen terme. Et par ailleurs, 

la démarche permet de mieux se concentrer sur des 

opérations de rénovation d’envergure.

Le partenariat avec les acteurs économiques, 
un accélérateur d’attractivité
La municipalité ne cesse de travailler d’arrache-pied 
pour faire appel à des investisseurs privés. Ils ont 
répondu présents et ont consacré sur notre commune 
près de 15 millions d’euros dans la rénovation de 
projets immobiliers. Prenons quelques exemples pour 

en donner un simple aperçu.

Découvrez en exclusivité pages suivantes 

le grand projet du champ de mars.

∞ Le bâtiment qui abritait l’ancien cinéma le France au 4 

rue des Capucins est vendu. Ses nouveaux propriétaires 

ont prévu d’y créer cinq logements de standing.

 Économies de 700 000 euros

∞ L’immeuble sis 31 rue des Prêtres logeait auparavant 

l’école de musique, des syndicats, le Club Vosgien, la Société 

d’Histoire Locale, les associations d’anciens combattants et 

le centre Médico-Scolaire. Un nouveau local, mieux adapté, 

leur a été attribué. Des travaux sont en cours pour donner 

naissance à 12 nouveaux logements idéalement placés en 

cœur de ville.  Économies de 700 000 euros

∞ Au 76 Boulevard Thiers, le site de la Banque de France 

et l’immeuble « des Bruyères », retrouvera son lustre passé 

pour devenir bientôt un hôtel 4 étoiles-spa après des 

travaux importants en grande partie réalisés par des  

entreprises locales.  Économies de 600 000 euros
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Le nouveau visage du Champ de Mars, 
projet de la décennie

À proximité du Champ de Mars et du Quartier Abbatial,  

la rue du Faubourg de la Croisette se prépare à un profond lifting  

sous la baguette magique de Vosgelis. 

ZOOm

S’il poursuit de multiples objectifs,  

le projet immobilier qui aboutira en 2024/2025,  

entre dans les missions sociales du bailleur.  

Les nouveaux logements répondront au label 

E+C- qui consacre les bâtiments à énergie  

positive et à faible empreinte carbone.  

Ils seront proposés à des loyers compatibles  

avec des pouvoirs d’achat contraints. 

L’aménagement des logements sera conforme  

à la norme HSS (Habitat Séniors Services) 

accueillant des équipements qui favorisent  

le maintien à domicile, l’accessibilité  

aux logements et la sécurité des seniors.
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ZOOM

Mais pourquoi Remiremont ? 
Et pourquoi le Faubourg de la Croisette ?
L’attractivité de notre ville est réelle. Le quartier du 

Faubourg de la Croisette qui date du milieu du XXème 

siècle nécessitait un profond remaniement. Une partie 

des immeubles fait l’objet d’une campagne d’isolation 

thermique par l’extérieur, de sorte de rendre les logements 

qui s’y trouvent bien moins énergivores, car bien mieux 

protégés du froid comme du chaud. Mais d’autres 

immeubles se trouvent dans un tel degré de vétusté et 

d’inadaptabilité qu’il était préférable de repartir sur une 

feuille blanche et d’imaginer la création de nouveaux 

logements dans une logique de refonte globale du quartier.

« Déconstruction et reconstruction », 
la nouvelle vision d’un urbanisme environnemental
Comme le montre le visuel joint, le projet du Faubourg 

de la croisette fait disparaître certains bâtiments et en fait 

apparaître de nouveaux. Mais aujourd’hui, déconstruire 

n’est pas démolir ! L’opération de déconstruction est 

une méthode douce. Son objectif est la récupération 

des matériaux en vue de leur recyclage dans la 

reconstruction. « Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se 

transforme » : la formule même de l’économie circulaire ! 

Elle est appliquée à la lettre et avec une infinité délicatesse 

dans cette réhabilitation, qui se veut aussi synonyme de 

tranquillité pour les riverains. Très peu de poussières et de 

mouvements trop intempestifs de véhicules de chantiers 

ou encore de nuisances sonores… le chantier se veut 

aussi respectueux de tous.

La première vitrine vosgienne de Vosgelis
Le projet du Faubourg de la Croisette est principalement 

consacré à l’habitat : 26 nouveaux logements de haute 

qualité environnementale dotés d’une terrasse ou d’un 

balcon prendront la place de 22 logements énergivores, 

sans confort, sans accessibilité, totalement inadaptables en 

raison de leur mode de construction. Un beau challenge ! 

En sus, ce nouvel ensemble architectural accueillera 

l’agence Vosgelis de Remiremont : les 25 collaborateurs 

quitteront les locaux de la Place Christian Poncelet afin 

de bénéficier d’un outil de travail de plain-pied doté d’une 

belle et grande vitrine sur la rue. La première agence à en 

bénéficier dans toutes les Vosges !

Une architecture à la hauteur de notre cœur de ville
Outre ses hautes qualités environnementales, l’architecture 

du projet est raffinée. Elle fait une large place à la 

végétalisation, à des espaces partagés conviviaux. Elle 

prévoit une place de parking par logement et autant 

pour les voitures de service. Des choix techniques et 

économiques intelligents comme par exemple celui d’un 

seul ascenseur pour distribuer les logements garantissent 

un très faible niveau de charges aux occupants.

Esthétique et raffinement : 
il s’agit bien d’une Croisette. 

Économies et convivialité, 
tout ce qu’il faut pour un Faubourg.
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emploi

Entre Burger King et Reval Prest, 
cap sur plus de 140 créations de poste 

à Remiremont

Implantée depuis début octobre à Remiremont, l’entreprise de l’économie 
sociale et solidaire Reval Prest programme le recrutement de plus de 70 
personnes éloignées de l’emploi.

Qui aurait pu dire, il y a seulement 10 ans, que ce secteur de la réinsertion 

allait donner naissance à des entreprises solides qui se développent sur des 

savoir-faire pointus, des compétences éprouvées dont l’utilité sociale n’est 

plus à démontrer. Reval Prest est un bel exemple d’une telle réussite qui place 

toujours l’homme au cœur de son projet. À ce stade, il faut saluer aussi la 

dynamique vertueuse souhaitée et imaginée par le bailleur social Vosgelis, très 

présent sur notre ville. L’idée est pourtant simple. Vosgelis souhaite participer 

au plan de relance en investissant des sommes importantes, plusieurs millions 

d’euros, dans la rénovation des logements ou leur adaptation aux modes de 

vie des seniors. Alors, pourquoi ne pas profiter de cet appel pour favoriser 

l’insertion de ses locataires privés d’emploi. Un accord a vite été scellé entre :

d’un côté Vosgelis, le pourvoyeur d’emplois, d’un autre l’entreprise d’insertion 

REVAL PREST en charge du recrutement des locataires, de leur mise en 

situation et de leur formation par l’AFPA aux travaux attendus de papiers 

peints, peintures, pose de revêtements de sols et enfin la ville de Remiremont 

proposant des locaux adaptés et un environnement très favorable. Le projet 

est donc sur les rails. Il a le mérite de rapprocher les entrepreneurs des citoyens 

et les citoyens des entrepreneurs. Celui aussi d’instaurer des partenariats qui 

pourront faire école.

70  
EMPLOIS 

CHEZ 
REVAL PREST
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emploi

Aujourd’hui un grand rendez-vous du fast-food et demain le siège 
vosgien de l’enseigne. Le 15 octobre, dès 11 heures du matin, jour de 
l’ouverture du second restaurant vosgien de l’enseigne de fast-food 
bien connue, une foule se pressait sur le parking de Cora Remiremont 
pour étrenner les tables et les chaises toutes neuves du restaurant aux 
couleurs rouge et orange. 

Après plusieurs mois de travaux, il était prévisible que l’attrait inévitable pour 

la nouveauté allait jouer. Pour autant, il s’agissait aussi d’un événement 

économique important à l’échelle de l’agglomération romarimontaine. Il n’est 

pas si fréquent d’assister à la création de 70 emplois. Ce jour-là, la présence du 

maire de Remiremont, Jean-Benoît Tisserand, auprès des équipes fraîchement 

recrutées, en partenariat avec Pôle Emploi et la Mission Locale, était là pour 

témoigner de l’intérêt porté par la commune en raison notamment de 

l’incidence positive sur l’emploi local.

Cette incidence est d’autant plus positive que l’enseigne prévoit dans un 

deuxième temps, probablement en 2022, d’y installer son siège vosgien ce 

qui signifie des recrutements supplémentaires dans des fonctions de gestion 

et de management dédiées à l’ensemble des restaurants vosgiens, Epinal, 

Remiremont et Saint-Dié dès l’année prochaine. A l’origine de cette décision, un 

coup de cœur de Julien Larheurte, jeune dirigeant de la franchise vosgienne, 

pour la ville de Remiremont !

Ouvert tous les jours de 11h à 22h30.
Parking Cora, route de Bussang.

70  
EMPLOIS 

CHEZ 
BURGER KING

Ouverture 
du Burger 

King
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RÉTROSPECTIVE

RETOUR SUR L’ACTU PASSÉE DANS LA COMMUNE

26 juin – 30 août

Festival 1RD’T

Fréquentation, éclectisme, délocalisation :  
une excellente saison 2021 du Festival 1RD’T  

et des grands moments de partage :

• le feu d’artifice qui a rassemblé plusieurs milliers  
de personnes et fut visible sur un périmètre dépassant 

allègrement les « frontières de la ville »,

• l’ambiance de folie du concert  
du danseur/chanteur Jessy Matador

• la transe irlandaise des Celtics Tramps, 

• l’énergie inépuisable du rappeur Mehdi,

• la féérie lumineuse volante des cerfs-volants  
avec le spectacle de Nasser Volant kit show…

• la poésie du «Bal Perdu» dans le Grand Salon  
de l’Hôtel de Ville.

• le spectacle drolatique «Scalpel et Matula»  
au Musée Friry.

28 juin – 2 juillet

Une première dans les cinq écoles primaires de la ville : 

la remise à chaque enfant par le maire Jean-Benoît 
Tisserand d’un diplôme de fin de cycle pour marquer 

l’évènement qui marque leur entrée au collège.

15 août

Pauline Ferrand-Prévot efface les mauvaises ondes 

des JO et reste CHAMPIONNE D’EUROPE de VTT cross-

country, la Française a écrasé la concurrence !
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RÉTROSPECTIVE

26 août

Près d’un an après le décès de Christian Poncelet, la 

Place Poncelet est officiellement inaugurée dans un 

moment solennel partagé entre les filles de celui qui 

fut durant quasiment 10 ans le Président du Sénat, des 

élus Vosgiens parmi lesquels le maire de la Ville Jean-

Benoît Tisserand, les sénateurs Jean Hingray et Daniel 

Gremillet, le Président du Conseil Départemental, 

François Vannson, le député Christophe Naegelen et 

un public toujours fervent.

2 octobre
Inauguration de la Maison des Cultures, un lieu unique 

dans le Grand Est qui consacre Remiremont comme 

le berceau du street art et de pratiques pédagogiques 

innovantes.

13 octobre
Inauguration de la maison France Services à 

Remiremont située 26 rue Charlet, sur le site de l’AFPA, 

espace donnant accès aux démarches administratives 

du quotidien dans le domaine de la santé, la famille, la 

retraite ou l’emploi ou encore celles qui relèvent du 

ministère de l’intérieur (aide au renouvellement des 

papiers d’identité, du permis de conduire et la carte grise) 

ou bien des finances publiques (déclaration de revenus, 

appropriation du prélèvement à la source), de la justice 

(accompagnement de l’usager dans l’accès au droit), de 

l’assurance maladie, de l’assurance retraite, des allocations 

familiales, de Pôle Emploi, de la Mutualité Sociale Agricole 

et de La Poste…

14 octobre

Œuvres originales, musicalité exacerbée, ambiance 

raffinée… le quatuor féminin les insoliStes et le batteur 
Guillaume Rodière envoutent le Grand Salon.
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17 octobre

350 convives au repas des aînés : des retrouvailles qui 

ont fait chaud au cœur de toutes et de tous après 2 

années d’interruption pour cause de COVID.

22 octobre

À l’occasion d’une visite officielle dans les Vosges, la 

secrétaire d’Etat chargée de la jeunesse et l’engagement, 

Sarah El Haïri, a visité la maison des cultures de Remiremont 

et a manifesté son enthousiasme pour le projet.

16 octobre

Emotion largement partagée au Cinéma Majestic Le 

Volontaire pour fêter les 150 ans de la filature de la 
Madeleine à l’écoquartier de la Filature.

15 octobre

Ouverture du Burger King. 11 heures tapantes : public 

et personnel sont à pied d’œuvre pour le premier service 

de midi en salle. Après plusieurs mois de travaux et une 

intense campagne de recrutement, l’enseigne de fast-

food Burger King ouvre, derrière Epinal et avant Saint-Dié, 

un restaurant sur le parking de Cora. En partenariat avec 

Pôle Emploi et la Mission locale, le gérant de l’entreprise, 

le franchisé Julien Laheurte aura procédé au recrutement 

de 70 salariés sur le bassin de Remiremont. En attendant 

probablement d’installer prochainement des équipes 

administratives et support encore plus étoffées.
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30 novembre

Remise officielle à Lunéville dans le cadre du label des 

Villes & Villages Fleuris de notre prix spécial régional.

13 novembre

Remiremont VTT a fêté ses 30 ans en présence du 

sénateur Jean Hingray, du député Christophe Naegelen, du 

maire Jean-Benoît Tisserand, de Guénolé Spatz, délégué 

au sport et du maire de Saint-Amé, Arnaud Jeannot.

20 novembre
Retour de la Cérémonie d’accueil des nouveaux 
habitants en mairie. Plus de 200 nouveaux 

Romarimontains entre 2020 et 2021.

24 novembre

Invités par le député Christophe Naegelen, le Conseil 
Municipal des Jeunes et l’Assemblée des Sages 
visitent l’Assemblée Nationale : un moment fort et un 

bon souvenir.

11 novembre

Un cortège qui s’est formé à partir de l’école de la Maix. En 

y associant pour la première fois une école et un quartier, 

une nouvelle façon de commémorer avec solennité et 

émotion une grande date de notre histoire.

27 novembre

À l’appel de l’Ademat-h, une manifestation en soutien à 
l’hôpital et aux urgences réunit près de 250 personnes.
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SPORT

L’audace, toujours l’audace
Depuis sa création en 1980 par un duo de passionnés, visionnaires à leur 

manière, Jean-Pierre Lecomte et Maurice Stempfel, la Corrida des Abbesses 

est un grand moment de fête populaire et familiale – on pourrait dire de 

ferveur – tant son « heure » est bien choisie : ce petit dimanche logé entre Noël 

et Nouvel an. Il ne fallait pas manquer d’audace pour se lancer dans une telle 

aventure. La mode du « jogging » était bien loin d’être installée ! La période était 

réfrigérante, même si, à telle période, les besoins d’animation étaient réels !

À Remiremont comme à Sao Paulo 
Et ce nom, d’où sortait-il ? La Corrida des Abbesses ? En réalité, le mot Corrida 

vient du Portugais. Il répondait à une dérogation des courses hors stade. Sur 

la période de Noël, et jusqu’au jour de l’An, on pouvait organiser des courses 

sur route dans un esprit de fête, comme au Brésil, où c’était à l’époque une 

folie complète. Le mot corrida a donc vite désigné une course disputée sur la 

période de Noël. Quant à « Abbesses », le choix s’imposait.

Des débuts « frileux » mais chaleureux
L’ancien commerçant et président des commerçants romarimontains, Jacques 

Guimbert, n’avait pas hésité à participer dès la première édition. Le parcours 

était réduit à sa plus simple expression : les montée et descente de la rue 

Charles-de-Gaulle. Et l’épreuve ne comptait que 130 participants dont le jeune 

Lionel Thiriat, actuel président de l’organisation de la Corrida des Abbesses.

LA CORRIDA DES ABBESSES

40 années 
entre plaisir collectif et 

dépassement de soi
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SPORT

Un léger tassement puis un regain 
des courses sur route
La dimension festive et familiale de la Corrida a contribué 

à maintenir un niveau de participation élevé quand les 

courses sur route ces dernières années ont subi une 

certaine dépréciation au profit du trail. Dans notre secteur 

de Remiremont, nous avons la chance de disposer d’une 

palette élargie. D’un côté le légendaire infernal trail ou 

le récent trail la 14-18 qui offrent l’un comme l’autre un 

Montée en puissance 
dans les années 90
Ces années marquent l’apogée des 

courses sur route. Le succès de la 

Corrida est tel que plus de 1500 

participants s’inscrivent en 1990, ce 

chiffre sera d’ailleurs dépassé en 2012 

avec 1700 coureurs. On vient de loin, 

et notamment des pays de l’est. Ces 

coureurs ne craignent pas trop le 

grand froid
 
: en 1991, le thermomètre 

bat des records, -10° dans la matinée, 

-6° l’après-midi et neige, et en fin 

de soirée, le bouquet : pluie. Ce qui 

n’a pas empêché cette année-là les 

joueurs de hand de Rupt-sur-Moselle 

de prendre le départ de l’épreuve… en 

toute petite tenue ! 

Ambiance.
Un plateau de coureurs qui nous fait voir la vie en Vosges… 

Bien sûr, il y a l’élite des coureurs. Des patronymes qui 

claquent : le quadruple champion de 

France du 1 500 m Pascal Thiébaut, 

trois fois vainqueur au scratch, le 

champion du monde Benjamin 

Choquert, le recordman du monde 

du 3 000 steeple en 2001, le Marocain 

Brahim Goulami, la Romarimontaine 

Championne de France de Cross en 

2012, Laurane Picoche… Et la liste est 

loin d’être close… En 2019, l’édition a 

accueilli une candidate étonnante : 

une chèvre !

merveilleux terrain de jeu aux amoureux de pleine nature. 

De l’autre, la corrida qui déroule dans la plus belle ville des 

Vosges un parcours populaire de 7,3 km pour les As.  Et 

des moins copieux pour les autres 1 km pour les poussins, 

1,7 km pour les benjamins, 2,7 km pour les minimes et 

pour la « Mady ». 

 Tout le monde s’y retrouve…
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À l’initiative de passionnés, la ville de 
Remiremont est devenue en quelques années 
le berceau du street-art dans les Vosges et 
au-delà. La démarche a contribué à faire 
découvrir un art graphique profondément 
populaire, par définition ouvert à tous. 
Elle concourt aussi à assurer un certain 
rayonnement à la ville.

En partenariat avec l’Association PACCT (Partenariat des 

Acteurs Culturels Citoyens et Territoriaux), la ville a souhaité 

prolonger l’expérience en ouvrant en octobre dernier la 

Maison des Cultures dans l’ancien gymnase du quartier 

du Rhumont, 3 rue des Etangs Baguette. Elle proposera 

à ses adhérents de s’essayer à de nouvelles pratiques 

artistiques (arts plastiques ou scéniques) sur le modèle de 

ce qui a bien fonctionné pour le street-art. Concrètement 

des ateliers ouverts à tous de septembre à juin avec des 

créneaux hebdomadaires et un encadrement prodigué 

par des artistes reconnus et expérimentés.

Conçus pour stimuler créativité et imagination, les ateliers 

proposés sont limités à des groupes d’une dizaine de 

personnes afin d’atteindre un accompagnement 100% 

INAUGURÉE OFFICIELLEMENT 

LE 2 OCTOBRE 2021,

LA MAISON DES CULTURES 

INVENTE UN NOUVEAU CHEMIN 

DE PRATIQUES ARTISTIQUES

CULTURE

personnalisé. Toutes les techniques de toile, pochoir, 

dessin, graffiti, personnalisation et customisation sont 

abordées. De la durée d’une année scolaire, l’adhésion 

inclut un kit de matériel de base : crayons, feutres, 

gomme,… ainsi que 6 premières bombes de peinture.

Hors périodes scolaires et en journée, la Maison des 

Cultures accueillera des groupes et / ou des stages : centres 

aérés, foyers, clubs ados, MJC, séminaires d’entreprise 

team-building etc.
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Le projet de la Maison des Cultures est porté par l’association PACCT (Partenariat des Acteurs 
Culturels Citoyens et Territoriaux) en collaboration avec la Ville de Remiremont. La Maison des Cultures a 
ouvert ses portes à la rentrée 2021 dans l’ancien gymnase du quartier du Rhumont : 3 rue des Etangs 
Baguette à Remiremont.

Elle propose à ses adhérents de découvrir et pratiquer différentes formes d’art (plastique, 
scénique...).

Ses objectifs sont à la fois artistiques, culturels et sociaux. L’adhésion aux ateliers sera ouverte à tous et se 
fera pour une année scolaire de septembre à juin. Pendant les périodes scolaires, des créneaux hebdoma-
daires seront proposés à tous. Hors périodes scolaires et en journée, la Maison des Cultures accueillera des 
groupes et / ou des stages : centres aérés, foyers, clubs ados, MJC, séminaires d’entreprise team-building 
etc.

Tous les ateliers seront encadrés par des artistes reconnus et expérimentés. Les groupes 
seront composés d’une dizaine de personnes, ce qui permettra un réel accompagnement personnalisé 
des adhérents de la part des artistes. Les ateliers stimuleront, entre autres, la créativité et l’imagination. En 
adhérent à l’année, les participants aux ateliers découvriront les techniques de toile, pochoir, dessin, graffiti, 
personnalisation et customisation. Un kit sera fourni à chaque adhérent avec le matériel de base (crayons, 
feutres, gomme etc.) ainsi que 6 premières bombes de peinture.

Le prix de l’adhésion à la Maison des Cultures pour 
participer aux ateliers artistiques est fixé à 80€ pour 
l’année 2021-2022. A ce tarif, il faudra ajouter 25€ de 
frais pédagogiques par trimestre pour le matériel 
qui sera fourni. L’adhésion est éligible aux bons 
CAF aide aux loisirs et au Pass Culture.
Début des inscriptions en juillet.

Association PACCT
Partenariat des Acteurs Culturels
Citoyens et Territoriaux
5, rue des Prêtres
88200 REMIREMONT

SuIvEz-NOuS SuR NOS PAgES !
    Maison des Cultures
    PACCT

R-Play

3 Rue des Etangs Baguette
88200 REMIREMONT
(ancien gymnase du Rhumont)

maisondescultures@pacct.fr

06 86 71 44 12
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Du cœur de ville aux quartiers, Remiremont l’attractive 
continue de densifier son offre commerciale, booste la création d’emplois 

et accueille des sociétés de conseils.

NOUVEAUX COMMERCES

Piano Méridien
Vente et restauration de pianos

Créé par l’accordeur Guillaume Apollinaro 
propose des services d’accordeur et de  
restaurateur de piano avec un atelier dédié. La 
boutique est aménagée pour accueillir une 
salle d’exposition avec une offre de pianos 
acoustiques ou numériques, neufs ou d’occasion.

Ouvert du mardi au mercredi et  
du vendredi et samedi de 10h à 12h  

et de 14h à 18h30

14 rue de la Courtine

Epicerie solidaire  
du secours catholique

Une offre repensée pour des personnes en 
grande difficulté : des denrées non périssables, 
produits d’hygiène, café, épices et autres  
produits proposés à des prix planchers. Ou 
encore des produits frais à la pesée vendue 
à seulement 10% du prix pratiqué par la 
banque alimentaire. Et une étagère à dons 

toujours bien accueillie.

Ouvert les mardi et vendredi de  
9h à 11h30, le mercredi de 14h à 17h

2 Passage Bergerot

Inspiration
Coiffeur et visagiste

Elle a renommé son enseigne du joli nom 
d’« inspiration » et ouvert un nouveau salon  
ouvert à tous en cœur de ville. Fanny Jaboberger 
et son équipe ont retrouvé un nouveau souffle 
sans rien renier de leurs passions créatives et 
d’une approche tarifaire raisonnable, gages de 

satisfaction.

Ouvert le lundi de 14h à 18h,  
les mardi, jeudi et vendredi de 9h  
à 18h et le samedi de 8h30 à 17h

40 rue des Brasseries

Pressing du centre
Pressing 

Changement de propriétaire : Elise Demangeon, 
professeur de fitness en reconversion a fait 
le grand saut de l’entreprenariat. Elle assure 
désormais la succession d’un commerce 

indispensable.

Ouvert du mardi au vendredi  
de 7h30 à 12h et de 14h à 18h et  

le samedi de 8h à 12h et de 14h à 17h

34 rue Charles de Gaulle

VIE LOCALE

Burger King
Restauration rapide

La deuxième chaîne de restauration rapide au 
monde est du mythique burger le Whooper 
autour duquel se décline une offre complète, 
allant des salades aux nuggets, des cornets 
de frites aux cookies. En drive ou en salle, 
un concept facile à vivre qui fait la joie des 

enfants et la satisfaction des parents.

 Restaurant et drive ouverts  
tous les jours de 11h à 22h30

Route de Bussang

Tabac Le Marigny
Tabacs presse, cadeaux, jeux

Le nouveau propriétaire, Jérôme Mathieu, 
souhaite « booster » Le Marigny, une institution 
du commerce local. Aménagement intérieur  
repensé facilitant la circulation et l’orientation 
vers les rayons : tabac, cave à cigares  
conditionnée, presse avec 2 000 titres référents 
bien mis en valeur, carteries, vitrines cadeaux. 

Une déco sympa à l’image de l’accueil. 

Ouvert tous les jours de 7h à 12h30  
et de 13h30 à 19h30, sauf les jeudi  

et dimanche après-midi

2 Pl. de Lattre de Tassigny
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VIE LOCALE

Doubs Vosgien

La Franche-Comté gourmande Originaire 
de France-Comté, Stéphanie a commencé 
par la vente en ligne puis décidé d’installer 
en parallèle un étal chaque samedi aux 
Halles le Volontaire. Grand choix de spé-
cialités franc-comtoises et de la charcuterie 

fumée au bois résineux.

Tous les samedis à l’intérieur  
de 8h à 17h

Relax o Zen
Bien-être

Le centre de Raymonde Trur vient d’accueillir 
un nouvel appareil minceur conjuguant en 
exclusivité électrostimulation et infrarouge. 
Le concept est identique : massages Kobido 
ou Abyhanga, aquabike, fauteuil relaxant, 
sauna dome en cabine individuelle préservant 
l’intimité. Prise en charge mutuelle possible. 

Cartes cadeaux disponibles.

Ouvert tous les jours de 9h à 20h30 
sauf le dimanche

21 Rue du Général Leclerc 1er étage

Canne à cave
Spiritueux

Le nouveau repère des amateurs : près de 100 
flacons de la grande famille des rhums, 60 
whiskys écossais, irlandais, japonais, français, 
lorrains, alsaciens et bretons, des gins rares, 
des cognacs précieux et bientôt une spi-
rithèque en vrac. De beaux et grands flacons 
pour faire ou se faire plaisir à moins de 30 € 

ou plus.

Ouvert le lundi de 14h à 19h, non-stop les 
autres jours de 10h à 19h, fermé le dimanche

22 Bd Thiers

Le salon de Baptiste  
succède à Jérôme Coiffeur

Coiffeur mixte

Après 20 ans de service au Salon, Jérôme 
Mathieu est parti vers de nouvelles aventures 
à découvrir à la notice Tabac Marigny. Formé 
tout comme Jérôme par Philippe Laurent de 
Gérardmer, Baptiste Malbranque est un talen-
tueux repreneur de 37 ans. L’équipe demeure 

inchangée tout comme l’adresse et le numéro 
de téléphone.

Ouvert du mardi au vendredi de  
9h à 18h et le samedi de 9h à 17h

7 Rue Charles de Gaulle

NOUVEAU 
AUX HALLES 

LE VOLONTAIRE

L’Ami du Pain
Boulangerie

Le nouveau propriétaire, Mickaël Chassignet, a 
ainsi rebaptisé la boulangerie reprise en raison 
du départ en retraite de Pascal Conis. Tous les 
pains – baguette tradition, pain bûcheron ou 
des bois… – sont élaborés sur la base d’une 
farine issue d’un moulin vosgien. Pâtisseries 
et produits de snacking complètent une offre 
abondante pour le quotidien et l’exceptionnel.

Ouvert les lundi, mardi, jeudi et vendredi 
de 6 h à 13 h 30 et de 15 h 30 à 19 h, le 
samedi de 6 h 30 à 18 h, le dimanche de 

7 h à 13 h.

104 rue Charles de Gaulle

Bonne Vap
Boutique de cigarettes électroniques

Un choix exceptionnel de e-cigarettes et de 
kits à la hauteur de e-liquides aux saveurs 
les plus étonnantes : fruitées et fraîches avec 
« Pepsito », « Twistedo », « Torsado », « Tropicolo » 
et « Bidulo » ou encore exotiques avec de la 
figue de barbarie et une pointe de melon bien 
mûr ou bien le Pop’Caf by Millésime Liquide, 

élu meilleur gourmand 2021 à la Vap’Expo.

Ouvert le lundi de 14h à 18h,  
les mardi, mercredi, jeudi, vendredi  
et samedi de 10h à 12h30 et 13h30  

à 19h00

19 rue de la Filature
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De nouveaux locaux  
pour le cabinet A2C 

Au 9 boulevard Thiers, un joli immeuble 
d’angle accueille depuis le début de 
l’année le cabinet d’accompagnement RH 
et de coaching A2C (Accompagnement 
Coaching Conseils). Créé en 2011 par 
Magali Tenette, rejointe en 2015 par 
Christine Goddyn, il est devenu au fil du 
temps un centre de formation et de bilan 
de compétences reconnu, rayonnant sur 
l’ensemble des Vosges et une partie de la 
Haute-Saône. A2C est à la fois le partenaire 
de la gestion RH des entreprises et de 
formation et l’accompagnateur individuel 
des salariés ou des travailleurs indépendants.

Un record des permanences d’élus !

Celle du député Christophe Naegelen, celle du Président du Conseil Départemental, 

François Vannson et de la conseillère départementale Valérie Jankowski dont vous 

trouverez le portrait à la dernière page des Clés, celle du sénateur Jean Hingray, les 

permanences de nos élus sont quasi exhaustives à Remiremont. Et comme chacun 

sait, il est aisé d’obtenir un rendez-vous avec le maire, Jean-Benoît Tisserand ou 

avec un élu du Conseil Municipal.

VIE LOCALE

COTÉ

CONSULTANTS

Un conseiller numérique à votre service !
Savoir utiliser un smartphone, envoyer un 
E-mail, gérer ses photos, accompagner ses 
enfants sur le net, réaliser des démarches 
administratives, communiquer avec ses 
proches à distance, candidater sur internet,… 
des problématiques courantes qu’on 
ne maîtrise pas forcément. La ville de 
Remiremont et le Centre social sont heureux 
de vous annoncer le recrutement d’un 
conseiller numérique, Guillaume Bulanda, 
pouvant assurer un accompagnement de 
formation confidentiel et gratuit en rendez-

vous individuel ou en groupe. 

Contact au Centre Social : 03 29 62 12 86  
ou guillaume.bulanda@remiremont.fr. 

Lundi, mercredi et vendredi matin  
à l’espace Belvédère (rue des Étangs  
Baguette) et après-midi à la Régie de  
Quartier (rue de la pierre Tournerosse) 
Mardi matin et jeudi au centre social face  
à la mairie.

Un promeneur du Net Parentalité 
vous prodigue ses conseils

L’ouverture de la présence éducative sur 
Internet à la thématique Parentalité a 
démontré son intérêt pour mieux répondre 
aux besoins des familles. Promeneur du net, 
c’est proposer un espace d’échanges, des 
réponses aux parents, aux familles sur leur 
quotidien. Alors, n’hésitez pas ! 

RDV sur Facebook et recherchez :  
Angélique Promeneur du Net

Projet numérique au CLAS
Les parents sont invités à participer à des 
ateliers avec leurs enfants dans le cadre 
du contrat local d’accompagnement à 
la scolarité (CLAS), à l’espace Belvédère, 
à côté de l’école de Rhumont. L’objectif : 
Sensibiliser aux usages du numérique afin 
que les parents puissent mieux contrôler les 
utilisations de leurs enfants. « L’ordinateur 
ne sert pas qu’à jouer ! » Angélique Pinguet, 
référente famille au centre social de 

LE CENTRE SOCIAL À L’HEURE DU NUMÉRIQUE

Remiremont, est partie de ce constat 
pour lancer un nouveau projet, avec les 
animateurs et les bénévoles du CLAS, des 
séances d’aide aux devoirs, certains ateliers 
étant ouverts aux parents. La réussite 
scolaire de l’enfant en est le but. Pas moins 
de 65 enfants des écoles de Remiremont 
bénéficient de l’accompagnement aux 
devoirs, un dispositif, porté par l’ Association 
des Usagers du Centre Social (AUCS). 

Permanence du député 
Christophe Naegelen
78 quater Boulevard Thiers, 88200 Remiremont
Ouvert du lundi au vendredi 
de 9h à 12h et de 13h30 à 17h30
Téléphone : 03 29 22 30 65

Permanence du sénateur 
Jean Hingray
20 place Henri Utard, 88200 Remiremont
Sur rendez-vous 
(une journée dédiée le lundi ou vendredi)
Téléphone : 03 29 65 70 92

Permanence 
Valérie Jankowski 
et François Vannson
1 rue Baugru, 88200 Remiremont
Sur rendez-vous
(une journée dédiée le mardi ou 
mercredi pour François Vannson)
Téléphone : 03 29 23 97 58
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Voirie
• Travaux de voirie, impasse de Fosse et rue Maldoyenne prolongée.

• Travaux d’entretien des chemins communaux, Saint Jean du Hazard, chemin du Canal et Olichamp.

Bâtiments
• Réhabilitation de l’ancien gymnase du Rhumont pour devenir la maison des cultures.

• Réfection ponctuelle des toitures suite à l’orage de grêle 2020 au centre hippique et au centre aquatique.

• Travaux de vérification de toitures en ardoises au Commissariat de Police et à l’Hôtel de Ville.

• Travaux sur les équipements scéniques au Centre Culturel, remplacement de câbles.

• Remplacement de moquettes par du carrelage au Centre Culturel.

• Remplacement d’une serre suite à l’orage de grêle.

Travaux : rénover et sécuriser, 

entretenir et embellir

TRAVAUX

Embellissement
• Réalisation du fleurissement automnal.

• Mise en place des illuminations et décors de fin d’année.

• Réalisation du fleurissement estival, maintien des 3 fleurs et coup de cœur du jury.

• Plantation d’arbres en partenariat avec le Rotary.

Un nouveau Glutton 
au service de la propreté 
de la ville 

C’est un attelage immanquable 

entre un agent communal attaché 

à la propreté et son aspirateur de 

voirie électrique glutton. Dotée d’un 

container standard de 240 l, cette 

petite machine vient de connaître une 

nouvelle version encore plus légère 

et puissante, toujours plus autonome 

et silencieuse. Un équipement idéal 

pour apporter le niveau de finition 

optimal que notre belle ville exige.

Assainissement
• Travaux d’eau potable route de Bussang en cours.

• Reprise de branchements d’eau potable.

Accessibilité
•  Mise en accessibilité et mise aux normes de  

divers bâtiments (police municipale, Espace 

Social Saint-Romaric, Hôtel de Ville, centre 

aéré, école de révillon, centre d’hébergement 

et musée Bruyères).
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« Les cocottes d’Olichamp » 
roulent pour des jours œufs-reux !

ALIMENTATION SAINE ET 

INNOVANTE EN CIRCUIT COURT

AGRICULTURE   

Il faut se rendre sur place pour bien saisir les atouts de ce 

qui est devenu depuis un GAEC (Groupement Agricole 

d’Exploitation en Commun) et l’une des plus anciennes 

entreprises purement agricoles de notre ville. On monte 

à Olichamp, à environ 550 m. Le dépaysement est 

instantané et total. « La montagne vous gagne » : vous 

voilà transporté-e dans un théâtre de verdure, ourlé de 

belles prairies bordées à l’Est par les sommets où naissent 

l’Augronne qui ouvre une voie jusqu’à Plombières-les-

bains et à l’Ouest par une plaine qui donne naissance 

à la Vôge. Une ferme spacieuse vous accueille avec 

un panonceau au nom de la ferme du Pré Peureux. Sa 

décoration invite aux plaisirs pastoraux : joli dessin aux 

évocations d’herbes fraîches et fleurs des champs en 

liberté, de vache, chien, âne et oiseau bienveillants, de 

sapins et ruches avoisinantes. Accueillis chaleureusement 

par Benoît Couval et Guillaume Rémy associés dans le 

GAEC du Pré Peureux, vous allez bientôt découvrir de visu 

le concept auquel ils ont cru l’un comme l’autre pour lui 

consacrer tant de moyens et d’énergie.

Installée depuis 1902 sur les hauteurs de Remiremont, la ferme du Pré Peureux assume son trophée 

de « pionnier de l’agriculture » reçu en octobre dernier et le prouve une fois de plus.
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AGRICULTURE

Donc, Benoît nous conduit vers son dernier bébé : les 
cocottes d’Olichamp. 450 starlettes – d’origine alsacienne – 
gambadent en pleine liberté et en plein air dans un parc 
délimité par un enclos les protégeant des prédateurs. Au 
centre, trône un « poulailler » mobile flambant neuf, une 
belle remorque au toit équipé de panneaux solaires qui sera 
déplacée vers un autre pâturage environ tous les 15 jours 
de façon à régénérer le casse-croûte des pensionnaires. 
Le jour, les poules-pondeuses s’ébrouent dans ce qui 
s’apparente pour elles à un petit paradis sur terre : un 
espace quasi « sauvage », riche en herbes et en mauvaises 
herbes, en insectes en tous genres. La nuit elles regagnent 
le poulailler, une sorte d’hôtel 4 étoiles pour cocottes où 
elles disposent d’espaces de repos et de ponte adaptés.

Le résultat est à la hauteur des soins prodigués.
La qualité d’alimentation de ces cocottes interagit sur la 
qualité nutritionnelle de leurs œufs éclatants de saveur et 
de texture, au jaune orange vif bien consistant, au blanc 
bien épais et gélatineux. Ils feront les meilleurs œufs 
pochés ou coque possibles ! Et de merveilleux ingrédients 
pour les pâtisseries. Qui plus est un agent protecteur 
généreux en acide gras essentiel oméga 3 et pauvre en 
cholestérol. Et, question bien-être animal, les cocottes ont 
de quoi témoigner en faveur de leur écosystème mobile 
tant il est paisible, confortable et peu agressif.

L’impact visuel du distributeur déjà installé au Point du 
Jour à Remiremont  est très positif : un mini-chalet en bois 
abrite les automates de délivrance des boîtes à œufs à 
proprement parler.
Ainsi, les passants ou les automobilistes qui n’ont pas le 
temps de se déplacer vers la ferme du Pré Peureux pour 
les acheter peuvent-ils accéder dans leur environnement 
proche à une production locale de grande qualité. Non 
contents de se faire plaisir, ils peuvent ainsi encourager 
des agriculteurs romarimontains innovants, soucieux 
d’associer le bien-être animal à la meilleure qualité de 
produit possible. Un pari qui méritait d’être lancé et réussi.

Des distributeurs pour œufs frais accessibles en circuit court.

Le projet du GAEC est avant tout local. Il vise à faire profiter la population avoisinante de cette production 
d’œufs frais de grande qualité nutritionnelle. Le choix s’est donc porté vers la création d’une marque 

les « Cocottes d’Olichamp » et la mise au point d’un système de distribution totalement original.
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SÉCURITÉ

LES NOUVEAUX VISAGES  DE LA GENDARMERIE

À seulement 32 ans, le chef d’escadron Mouly affiche un parcours professionnel 

et personnel déjà bien rempli. Passons sur des études brillantes qui conduisent 

ce jeune Breton du lycée Naval de Brest – déjà un indice – au Prytanée 

national militaire de La Flèche puis en 2013 à l’école Saint-Cyr où il devient 

élève-officier. Comme son père, il choisit la gendarmerie. Direction Melun 

pour se former une année durant. La première affectation se fera à Gap : le 
désormais lieutenant Philippe Mouly intègre un escadron de gendarmerie 
mobile, dont la fonction est principalement le maintien de l’ordre. Nouvelle 

destination en 2017 qui amorce une remontée vers le 

nord du pays : la ville de Roanne et le grade de Capitaine 

toujours dans un escadron de gendarmerie mobile. Et 
le 1er août 2021, c’est la nomination à Remiremont au 
grade de chef d’escadron, cette fois d’une compagnie. 

Des responsabilités accrues puisque la compagnie 
départementale de Remiremont forte de 165 militaires 
se déploie sur environ 1/3 du département des 
Vosges autour d’un axe allant de Charmes au Thillot 
de part et d’autre de la RN57. Rappelons d’ailleurs la 

complémentarité avec la police, compétente sur les villes 

de Remiremont et d’Epinal. Désireux de moderniser à la 

fois l’image de la gendarmerie et les façons de faire, le chef 

d’escadron Philippe Mouly définit ainsi sa feuille de route : 

« faire de la prévention et du contact avec la population le 

levier pour réussir les trois grandes missions quotidiennes 

de la compagnie : la sécurité publique générale, la sécurité 

routière et la police judiciaire ».

Marié à une enseignante, ayant des attaches familiales vosgiennes, père de 

3 jeunes enfants, l’ancien gendarme mobile apprécie tout particulièrement 

notre environnement romarimontain dans lequel il peut assouvir ses passions 

sportives pour la course à pied, le vélo et, bientôt, le ski, héritage de son 

passage dans les Hautes-Alpes. 

Bienvenue à Remiremont.

Le Chef d’escadron Philippe Mouly 
à la tête de compagnie départementale de Remiremont 

regroupant dix unités et 165 gendarmes

Dans l’édition précédente des Clés, nous vous présentions les nouveaux visages des « patrons » des services de 
sapeurs-pompiers et de police, respectivement le Capitaine Humbert et le Commandant Ballot. C’est maintenant 
le tour de Philippe Mouly, nouveau commandant de la compagnie de gendarmerie de Remiremont. Il a pris, le 

premier août dernier, la suite du Chef d’escadron Julien Petit, nommé à Arras dans le Pas de Calais.
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Son parcours est intéressant. Issue d’une famille de gendarmes, elle découvre très tôt 

le quotidien du métier, la noblesse des missions, la diversité des situations humaines 

rencontrées. En fait, elle a la vocation et y accomplit en 1993 son service national qu’elle 

prolonge de 6 mois en profitant de l’option VSL (Volontariat Service Long). C’est le début 

du parcours pour cette native de Lorraine, originaire de Blamont. Direction l’école de 

sous-officiers de Montluçon. 1ère affectation de cinq ans à Seuil-d’Argonne dans la ruralité 

meusienne puis retour 8 ans à Blamont. Devenue adjudant, elle rejoint Lunéville pour 

7 ans. En 2016, son parcours bifurque vers les Vosges où elle est nommée en qualité 
d’adjudant-chef à Darney. En 2020 le déclic : cette mère 

de 2 grands enfants se lance et passe le concours OGR 

(Officier Gendarmerie Rang) qu’elle réussit. Elle devient la 

fierté de sa famille : la première au grade d’officier.

Passionnée de grand air et de montagne, skieuse 

émérite, elle accueille avec satisfaction sa nomination 

à Remiremont. Toujours passionnée par le travail de 
terrain, elle s’est vite adaptée au commandement et aux 
responsabilités administratives nouvelles. Elle concède 

qu’il entre une grande part d’assistanat social dans les 

missions des gendarmes, chargés de protéger les biens et 

les personnes : « Certains de nos concitoyens ont besoin 

de nous pour se dépatouiller dans des démarches difficiles 

sans maîtriser internet, alors on les aide ! ».

À l’autre bout des générations, la lieutenante assure une 

présence dans les écoles primaires pour le permis piéton 

puis le permis internet devant les CM2. Dans les classes de 

3e, elle attire l’attention des élèves – avec le concours des 

infirmières scolaires – sur les dangers d’internet, du harcèlement, des addictions diverses. 

Elle s’est formée aux auditions MELANIE, une procédure adaptée pour pouvoir entendre 

les mineurs victimes d’infractions à caractère sexuel. Isabelle Desseaux fait souvent 

référence aux « valeurs gendarmiques ». Disponibilité, discipline, légalisme, civisme, 

austérité, courage et, enfin, d’empathie et de solidarité ne sont pas de vains mots pour 

cette femme pleine d’allant et de générosité.

La lieutenante Isabelle Desseaux 
nouvelle « cheffe » de la communauté 

de brigades de Remiremont

LES NOUVEAUX VISAGES  DE LA GENDARMERIE

SÉCURITÉ

Depuis le 1er août, Isabelle Desseaux est la première femme commandant la communauté de brigades de 
Remiremont (unités d’Eloyes, Remiremont et Val d’Ajol) et ses 21 gendarmes. Elle le fait sous l’autorité directe du 

chef d’escadron Philippe Mouly, présenté ci-contre.
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Après un BTS de tourisme à Strasbourg, cette native de la 

vallée de Munster, où elle puise encore ses inspirations et 

son énergie, est immédiatement recrutée par l’office de 

tourisme de Belfort où elle restera 7 ans, se familiarisant 

avec la promotion de la partie vosgienne du plus petit 

département de France hors l’Ile-de-France. Elle participe 

d’ailleurs à la création du premier logo « Massif des 
Vosges » sans savoir encore qu’un signe du destin lui est 

ainsi adressé.

Désireuse de mieux connaître les 

contraintes du secteur privé, elle 

fait une incursion dans le monde 

de l’entreprise, en tant que chargée 

de com et de ligne de produits, en 

l’occurrence dans une PME franc-

comtoise exportatrice d’un savoir-

faire quasi unique dans le monde de 

la boulangerie. Sans doute par défi, elle 

choisit de se remettre sur la route des 

études en suivant une formation en 

décoration d’intérieur à la prestigieuse 

école Boulle de Paris.

Mais le vent du grand large est trop 

puissant qui lui fait rejoindre l’office 

de tourisme de Luxeuil-les-bains. Un 

nouveau challenge attend Déborah 

qui prend en charge non seulement l’OT (Office de 

Tourisme) mais aussi la promotion du musée Adler, un 

peintre local dont la redécouverte récente, de Lille à Paris, 

a assez largement participé au rayonnement culturel de 

tout notre territoire.

Énergique, décidée et naturellement fédératrice, 
elle parvient à créer un office de tourisme élargi à 
3 communautés de communes, disposant donc de 

ressources plus étendues et plus élevées. Elle y demeure 

7 années qui vont certainement contribuer à une 

plus grande professionnalisation des acteurs et de la 

communication. Les retombées en seront d’autant plus 

abondantes. Parallèlement, Déborah obtient une licence 

Nouvelle directrice de L’Office 
de Tourisme communautaire Remiremont 

Plombières-les-Bains

Déborah Reichert : pro, ouverte et enthousiaste. On se dit d’emblée que l’on a devant soi une personne aussi 
engagée qu’engageante. Qu’elle a certainement eu raison de choisir, dès la sortie du Bac, la filière touristique qui 
semble lui aller comme un gant. S’enthousiasmer, motiver, convaincre, organiser et aller de l’avant… elle est faite 
pour ça Déborah. Si son parcours fait des boucles, c’est autour des Vosges pour en franchir vraiment la porte en 
2021 à Plombières et Remiremont. Car, jusque-là, elle menait des approches concentriques.

de guide conférencière de façon à parfaitement maîtriser 

un produit d’appel touristique toujours incontournable. 

Belfort 7 ans, Luxeuil 7 ans : un nouveau cycle commence 

cette fois à Montbéliard, une ville située au cœur 

d’une très longue histoire dans l’un des berceaux du 

protestantisme français et un contexte beaucoup plus 

urbain, riche de problématiques nouvelles. Mais voilà, 

il manque un soupçon de plein air et de nature dans la 

corbeille Montbéliardaise. L’appel du « vert » retentit quand 

l’annonce d’un recrutement de directeur/directrice de 

l’office de tourisme communautaire 

de Remiremont – Plombières parvient 

à ses oreilles. Sa motivation et son 

talent font le reste et la voici donc 

depuis fin septembre, pour la première 

fois installée véritablement en terre 

vosgienne dans un territoire qu’elle 

connaît bien et dont elle apprécie 

toutes les richesses : thermalisme 

impérial, gastronomie authentique, 

événementiels foisonnants, patrimoines 

florissants, espaces nature foisonnants, 

itinéraires vélos incomparables… aptes 

à satisfaire la vague si porteuse d’un 

« slowtourisme » ici en pente douce et 

partout en forte croissance.

Depuis sa prise de fonction, Déborah 
a déjà fait comprendre qu’elle hissait sa mission à la 
hauteur d’un challenge. Il suffit de se rendre à l’office 

de tourisme de Remiremont pour comprendre qu’il n’y a 

pas que la place Christian Poncelet où il est installé qui a 

changé de nom… 

Mère de 2 étudiants de 18 et 20 ans, Romain et 

Samuel, Déborah entretient, à la ville, des passions bien 

concordantes avec son activité professionnelle. Véritable 

« globe-trotteuse », elle avoue avoir un penchant coupable 

pour les expériences gastronomiques, adore visiter les 

expositions. Côté sport, elle s’adonne, selon la saison, aux 

plaisirs du ski ou au golf et toute l’année à la pratique du 

yoga. 

PORTRAIT
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TOURISME

3 MOTS-CLÉS, 2 COULEURS DISTINCTIVES
Dénomination parlante et identité visuelle marquante

Commencer par une stratégie irréfutable : renommer 

la marque touristique en lui associant les 3 appellations 

bénéficiant de la plus forte notoriété. Pour accrocher 

l’attention des visiteurs potentiels, autant se raccrocher à 

des noms déjà ancrés, ayant un fort pouvoir d’évocation : 

lieux, monuments, images, légendes, histoires ou 

événements. Le cap a donc été mis sur Remiremont 
Plombières Tourisme comme dénomination et Vosges 
Secrètes comme promesse. On reconnaît aisément les 

3 mots magiques : Remiremont, Plombières et Vosges. 

Simple comme bonjour !

Continuer par le langage des couleurs : le duo choisi 

puise ses racines au plus profond de notre territoire. Un 

violet « myrtille » chante avec un vert « printemps ». Et 

réciproquement. Le résultat parle de lui-même : il vous 

viendrait l’eau à la bouche.

REMIREMONT PLOMBIÈRES
TOURISME SUR DE NOUVEAUX RAILS

3 VITRINES RÉINVENTÉES
Un déploiement stratégique sur le territoire

A Plombières, au Val d’Ajol ou à Remiremont, il deviendra 

désormais difficile d’échapper aux vitrines comme à 

l’accueil des offices Remiremont Plombières Tourisme. 

Chacune d’elles s’est donné une spécialité. Au Val d’Ajol, la 
randonnée. À Plombières, le savoir-faire. À Remiremont, 
le rôle de porte d’entrée centrale. En somme, la même 

partition chantée avec 3 voix distinctes et justes. Et autant 

de raisons de multiplier nos chances. La notoriété comme 

levier, les thèmes comme motivations, les vitrines comme 

révélation… tout doit inviter à embarquer vers les Vosges 

Secrètes pour voir la vie en Vosges.

La nouvelle directrice de l’office de tourisme de Remiremont Plombières, Déborah Riechert,

a récemment précisé comment, en s’appuyant sur ses équipes et, bien sûr, tous ses partenaires publics et privés, 

elle comptait instaurer une nouvelle dynamique touristique.

4 THÈMES PORTEURS 
Le fruit d’un travail participatif inédit

Des réunions de travail associant un large panel de parties 

prenantes ont abouti à la création d’une plateforme 

thématiques charpentée et pertinente. Affirmant nos 

atouts en faveur d’un tourisme « doux », 4 grands thèmes 

ont émergé : nature et paysage, terroirs et gastronomie, 
patrimoine et savoir-faire, évènements. Prenons le 

dernier par exemple. En figures de proue, 5 évènements 

majeurs et identitaires : au printemps, le carnaval vénitien, 

en été, le marché du Girmont, en automne, l’infernal trail, 

durant les fêtes de fin d’année, le marché de Noël de 

Plombières et, enfin, en hiver, la foire aux andouilles du 

Val d’Ajol. De quoi toucher à chaque saison un très large 

public. Chaque thème est une grappe aux fruits abondants. 

La boutique de l’office de tourisme de Remiremont
Les bons produits du terroir

 
Face au Palais Abbatial, une boutique regorgeant des bons produits vosgiens. Gourmands : 
confitures, miels de sapin des Vosges, terrines… Cosmétiques : crèmes revitalisantes, huiles 
authentiques, gels douche de la marque… FORÊT. Nappes, tabliers, linges de maison tissés dans notre 

massif… Et tout un choix de produits cadeaux aux couleurs du terroir.

Dans la famille « NATURE ET PAYSAGE », la rubrique 

rando se divise à elle seule en 3 sous-familles : points 

de vue et cascades, circuits patrimoine bâti, contes 

et légendes… Quel potentiel ! Chacun de nous peut 

d’ailleurs sans difficultés jouer et ajouter son grain à 

la grappe de son choix.

Ouvert du mardi au samedi de 10h à 12h et 14h à 17h et fermé le lundi matin

6 Place Christian Poncelet
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Environnement

En partenariat avec le Rotary, 
plantation de nouvelles 
essences pour réenchanter 
la promenade Charles David

Quelle belle initiative ! Les élus avec à leur tête le 
maire et membres du Rotary se sont retrouvés avec 
pelles, pioches et tuteurs pour une première étape de 
plantation de 14 jeunes plants.

Les abords de la promenade Charles David qui conduit 

au lieu-dit Le Calvaire méritaient des essences rares. Un 

cytise qui fournit généreusement de superbes grappes 

de fleurs dorées, opulentes et parfumées, évoquant une 

glycine jaune. Un bouleau pleureur, petit arbre en forme 

de parapluie. Un prunus « pissardii » au feuillage pourpre et 

aux fleurs roses au printemps. Un érable vert flamboyant 

à l’automne. Un aubépine avec ses fleurs blanches-rosées 

parfumées. Outre leur qualité ornementale, ces arbres ont 

un autre point commun : ils sont mellifères. Un festin pour 

attirer les abeilles.

Mais revenons aux racines du projet. En raison de la 

présence d’arbres malades jugés dangereux, il avait fallu 

procéder à des coupes sanitaires le long de notre belle 

promenade. Et bien sûr prévoir de les remplacer.

De son côté, le Rotary International décidait de placer le 

développement durable au cœur de ses actions. Alors 

l’idée de trouver un terrain d’entente sur la reforestation 

a germé sous la houlette conjointe du Président du Club 

Rotary Philippe Perriot, de l’adjoint au Développement 

Durable, à l’Environnement et aux Espaces Naturels, 

Frédéric Simon et du conseiller municipal délégué à la 

forêt, Jean-Claude Hutter. Le partenariat s’est arrêté sur 

la plantation jusqu’au printemps prochain de 66 arbres, 

symboliquement l’âge du Club Rotary de Remiremont. Les 

arbres prévus pour la deuxième étape sont déjà réservés 

et mis en jauge.

Il faut saluer la détermination des rotariennes et rotariens 

dans ce projet ainsi que l’implication sans faille des 

services de la ville.
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FLEURISSEMENT

Remiremont primée pour son fleurissement
Ancré dans la mémoire collective tant il est mis en valeur dans les plus de 4000 communes détentrices,  

le label Villes et Villages Fleuris a été créé en 1959.

La ville de Remiremont a très vite compris l’enjeu 

touristique de cette marque de cadre de vie, et 

d’environnement, à la fois conviviale et distinctive. Et 

cela d’autant plus qu’elle bénéficie d’un patrimoine 

exceptionnel. Elle obtient sa première fleur en 1992, sa 

seconde l’année qui suit et deux ans plus tard la troisième 

décrochée, devant un jury national. Beau parcours !

Le label Villes et Villages Fleuris a été créé en 1959. La ville 

de Remiremont a très vite compris l’enjeu touristique de 

cette marque de cadre de vie, et d’environnement, à la 

fois conviviale et distinctive. Elle obtient sa première fleur 

en 1992, sa seconde l’année suivante et deux ans plus tard la 

troisième décrochée, devant un jury national. Beau parcours !

Des critères d’évaluation exigeants
Comme tout label, il se mérite. Pour l’obtenir, il faut 

répondre positivement aux critères d’évaluation. Quelle 

est la démarche globale ? Comment est-elle promue 

auprès de la population, des touristes ? Quel est le niveau 

de diversité du patrimoine végétal et du fleurissement ? 

L’entretien est-il respectueux des ressources naturelles et 

de la biodiversité ? Enfin, cette démarche est-elle équilibrée 

et bien répartie dans l’ensemble des quartiers ?

Visiblement, depuis 25 ans si l’on se réfère à la 3e fleur 

sur une échelle qui en compte 4, la ville répond toujours 

présente. Nous redisons à l’ensemble des équipes en 

charge combien leur travail nous est précieux et agréable.

Un réexamen tous les 3 ans !
Il faut s’y habituer : une remise en cause est programmée 

tous les 3 ans. Donc en 2021. Le suspens commence. 

Conserverons-nous notre troisième Fleur ? Les membres 

du jury ont été accueillis par le maire, Jean-Benoît 

Tisserand et les responsables des différents services de la 

ville pour accomplir la tournée des espaces verts et des 

massifs de fleurs sans oublier un passage parc Zeller.

Un encouragement pour décrocher une 4e fleur
La journée de délibération s’est déroulée en septembre 

et la présentation officielle des lauréats du palmarès 2021 

s’est tenu à l’occasion d’une cérémonie de remise des prix 

du label des Villes et Villages Fleuris au théâtre de Lunéville. 

Notre ville a non seulement conservé son label mais reçu 

le coup de cœur du jury. Une incitation à conquérir le 

label 4 fleurs, plus haute distinction en France !
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LOISIR

LE SAVIEZ-VOUS ? 
Depuis le début des années 2000, le jeu d’échecs est 
reconnu comme un sport en France car il réunit 3 
conditions : implication physique, respect de règles 
et existence de compétitions. Rappelons que la 
durée d’une partie d’échecs pouvant aller de 15 à 20 
minutes en format à l’horloge à plusieurs heures, il 
est recommandé de faire preuve d’endurance, qualité 
sine qua non d’un bon joueur d’échecs. D’ailleurs, les 
meilleurs compétiteurs mondiaux se livrent à une 
préparation physique poussée. Jusqu’au 9 septembre 
dernier, les Romarimontaines et Romarimontains 
désireux de s’adonner au jeu d’échecs s’en tenaient à 
la débrouille personnelle. La création à partir de cette 
date d’une section romarimontaine par l’Echiquier des 
Hautes-Vosges a totalement changé la donne. 

Ouverture d’une section de l’Echiquier 
des Hautes-Vosges à Remiremont

Entre les sections de Vagney, Gérardmer, La Bresse et 
Remiremont, Le club de l’Echiquier des Hautes-Vosges compte 
plus d’une cinquantaine de membres alors que le potentiel 
romarimontain n’a pas encore été totalement exploité. Ce 
résultat en fait déjà le premier club vosgien en nombre de 
licenciés. Un niveau suffisant pour engager plusieurs équipes 
dans les compétitions dont une en interclubs Nationales (N4) 
groupe VI grand Est, une en interclubs Régional I et deux équipes 
en interclubs Départemental.
Pour finir, saluons le dynamisme du Président Jean-Pierre List 
et l’accompagnement efficace et enthousiaste du « local de 
l’étape » : Marc Lambolez, infatigable animateur, joueur d’échecs 
confirmé, classé FIDE (Fédération Internationale Des Echecs).

Un rendez-vous est dorénavant proposé tous les 
jeudis de 17h à 21h au 8 bis Place Jules Méline, 
Maison des Association salle n°2. 
Détendez-vous : les 2 premières séances sont gratuites 
et sans engagement.

Pas d’âge pour muscler son intelligence 
(et pour se mettre ou se remettre aux échecs)

CONCOURS PHOTO 2022

Photos reçues… Expo en vue et prix possible !

Remiremont aime la photo et les photographes aiment Remiremont. La 25e semaine de la photographie prend donc 

ses quartiers d’hiver sur le thème de… la paréidolie, le processus survenant sous l’effet de stimuli visuels ou auditifs, 

portant à trouver une forme familière dans un paysage, un nuage, de la fumée, une tache d’encre, etc., une voix 

humaine dans un bruit, ou des paroles (généralement dans sa langue) dans une chanson ou un discours prononcés 

dans une langue qu’on ne comprend pas.

Les photographies que nous avons reçues seront présentées sur panneaux PVC de couleur noire et exposées au Centre 

Culturel Gilbert Zaug du jeudi 03 février au dimanche 13 février 2022 de 14 h à 18 h.

« Les visages dans la nature » 
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MÉMOIRE

On n’y file plus le coton mais la bobine ! A l’initiative 
du maire Jean-Benoît Tisserand, désireux de rendre 
hommage à ce qui fut une épopée et une grande part 
de l’histoire industrielle de Remiremont, le cinéma le 
Majestic a accueilli le 16 octobre un colloque fêtant les 
150 ans de la filature de la Madeleine. Cet événement 
était d’autant plus émouvant qu’il s’est déroulé en 
présence d’anciens salariés, de leurs proches ou 
encore de spécialistes du textile.

La Madeleine : une histoire industrielle du 20e siècle
Ancien directeur du site jusqu’à sa liquidation en 2005, Jean-
François Scherlen en a raconté toute l’histoire en déroulant 
un diaporama tout à fait exhaustif : les débuts de grands 
capitaines d’industrie fuyant leurs terres alsaciennes en 
raison du rattachement de leur province au nouvel empire 
allemand après la guerre de 70 et apportant leur savoir-faire et 
leur esprit d’entreprise à un département voisin. Le destin des 
familles Schwartz et Antuszewicz, les principaux fondateurs. 
On peut encore trouver cette annonce légale « Filature de 
la Madeleine. Fondée en 1872. Ancienne raison sociale 
Schwartz, Antuszewicz et Compagnie. Fabrication de filés de 
coton à Remiremont (Vosges) ». La famille Antuszewicz se 
confond avec l’aventure : Alexandre-Michel puis Alexandre, 
Georges, Michel, toujours parmi nous, et bien sûr Bernard qui 
incarnait à lui seul le textile Vosgien. La famille Schwartz fut, 
elle, très durement éprouvée par le décès de Gustave, le fils 
du fondateur, durant la guerre de 14.
Les différentes étapes : croissance d’avant la première guerre 
mondiale, entre-deux guerres de modernisation de l’outil 
de travail et en même temps de luttes sociales vigoureuses, 
arrêt complet de production au cours de la seconde guerre 
mondiale, flamboyantes et éprouvantes années 1945-2005 
qui ne sont vécues comme un long fleuve tranquille. L’histoire 
de la Filature de la Madeleine est si riche et si dense qu’elle 
est un condensé d’une histoire plus vaste. La naissance de 
l’industrialisation, la dynamique d’entrepreneurs audacieux 
et inventifs, la demande populaire générée par les grands 
magasins qui préfigure la consommation de masse, les 
menaces impondérables telles incendie et inondation qui 
pèsent sur toute entreprise humaine et particulièrement 
sur la filature, la montée en puissance de l’immigration, 
notamment celle des Portugais qui ont fait souche dans 
tout le pays de Remiremont, l’impact de la mondialisation et 
d’une importation de produits à bas coûts, sapant durement 
les équilibres financiers.

Les 150 ans 
de la filature 
de la Madeleine.
Mémoire vive 
et émotion forte !

Une marque et une fierté durables…
La filature est intimement liée à la ville de Remiremont. 
Devenue au fil du temps l’une des premières filatures 
européennes, elle comptait dans ses effectifs 300 salariés. 
De nombreuses familles vivaient donc des 600 tonnes de 
fil produites par mois. Malgré sa dimension, l’entreprise est 
toujours demeurée familiale, à taille humaine. Des conflits 
ont pu éclater mais le respect envers les uns et les autres 
a perduré. La présence de très nombreux anciens salariés 
dont notamment, celle de Michel Antuscewicz, monté 
spécialement de la région Marseille pour l’occasion, témoigne 
de l’enracinement local de cette épopée industrielle et de 
l’esprit de camaraderie qui continue de la cimenter. L’émotion 
était sensible tout au long de la matinée qui réunissait, outre 
les « anciens » et leurs familles, le député Christophe Naegelen, 
le sénateur Jean Hingray, le Président de Vosges Terre de 
textile Paul De Montclos, l’historien Jean-Aimé Morizot et 
bien sûr Martial Demange, l’infatigable transformateur du site 
de la filature. 

La filature, un tremplin pour l’avenir
De l’aventure de la filature de la Madeleine, il reste au plan 
humain cet esprit de camaraderie qui fait chaud au cœur. 
Sur un plan économique, moins d’une génération après la 
fermeture définitive de l’entreprise, ce site s’est reconverti 
en un pôle majeur d’activités et de loisirs. Il a contribué à 
faire bouger la ville et ses alentours. Aujourd’hui, le cinéma 
Majestic France Le Volontaire est un multiplex de 7 salles très 
confortables, dotées des dernières technologies. Il rayonne 
sur toutes les vallées jusqu’à la Haute-Saône. Demain, cet 
équipement sera complété par un espace ludique incluant 
un bowling. En y ajoutant les commerces et restaurants 
avoisinants, l’ensemble renforce l’attractivité Romarimontaine.
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recettes

Ingrédients

• 1 lobe de foie gras de 400g/600g

• 14 g de sel au kg

• 8 g de poivre au kg

• vin Moelleux style 
« Sauternes/Porto/
Gewurztraminer » ou alcool 
« Cognac/Armagnac »

1. Sortir le foie gras deux heures avant (pour faciliter l’éveinage).

2. Eveiner, saler et poivrer, arroser légèrement de vin, laisser mariner deux heures.

3. Déposer le foie gras sur un film alimentaire et réaliser un boudin bien serré et hermétique.

4. Cuire 10 min dans une eau à 80°C puis plonger dans de l’eau glacée pour stopper la cuisson.

5. Réaliser cette recette quelques jours avant, le foie gras aura maturé et n’en sera que meilleur.
Conseil de vin : vin moelleux « Sauternes/ Gewurztraminer/ Jurançon... ou Bourgogne Blanc »

Le Foie gras mi cuit

LES REPAS DE FÊTE 

DU CLOS HEURTEBISE
Figure de proue de la gastronomie romarimontaine, Le Clos Heurtebise raconte une belle histoire issue d’une 

belle rencontre. Celle d’un couple Valérie et Ludovic Léné, propriétaires des lieux depuis 2004 avec une maison 

de maître ayant appartenu à un industriel du textile et magnifiquement, idéalement située, en lisière de forêt, 

disposant depuis sa terrasse d'un panorama magnifique sur les premiers vallons du parc régional des ballons. 

Dans ce cadre magnifique, est née une cuisine inventive et constamment renouvelée, servie avec tous les égards 

– ah le plaisir chic des nappes, des assiettes et de l’argenterie – et toute la gentillesse de la maîtresse des lieux. 

Voici donc, en exclusivité pour les lectrices et lecteurs de la revue les Clés, de belles recettes pour s’offrir un repas 

de gala.

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, à consommer avec modération.
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La rosace de Saint-Jacques 

1. Ouvrir les coquilles avec un couteau le long de la 
partie plate de la coquille.

2. Enlever les barbes à la main, puis détacher la noix avec 
une cuillère.

3. Tailler les lamelles de Saint-Jacques « 4/5 tranches par 
pièces », et réaliser une rosace directement sur l’assiette.

4. Réserver au frais (ce dressage peut être réalisé 
quelques heures avant votre repas, vous n’aurez plus 
qu’à assaisonner)

Ingrédients
• 1 Ananas Victoria
• 1 noix de coco
• 1 cuillère à soupe de lait de coco

• 2 cuillères à soupe d’huile d’olive
• 1 cuillère à soupe de Rhum
• sorbet ananas ou glace rhum raisin

1. Ouvrir la noix de coco et garder le lait

2. Eplucher et trancher finement l’ananas à la mandoline dresser directement sur assiette

3. Napper avec une vinaigrette à base d’huile d’olive/ Rhum / lait de coco au pinceau

4. Râper un morceau de noix de coco fraîche

5. Servir avec une boule de sorbet ananas ou glace rhum raisin

La Fricassée de volaille au vin jaune et Morilles 
1. Découper la volaille en morceaux (cuisses, suprêmes).

2. Réhydrater les morilles dans l’eau.

3. Saler, poivrer et colorer les morceaux de volaille avec de l’huile et du beurre, passer au four  
15 min à 180°C.

4. Débarrasser la volaille, dans la casserole de cuisson ajouter deux échalotes ciselées, les faire suer, 
ajouter le vin jaune.

5. Laisser réduire, ajouter les morceaux de volaille, ajouter la crème et les morilles et laisser mijoter, 
en fin de cuisson.

6. Rectifier l’assaisonnement et rajouter un trait de vin jaune.

Conseil de vin : Vin Jaune, ou une cuvée 50 % Savagnin 50% Chardonnay

Le Carpaccio d’ananas Victoria 

RECETTES

5. Râper des zestes de citron vert et d’orange directement sur les Saint-Jacques, disposer quelques suprêmes 
d’orange et ajouter une vinaigrette à base de vinaigre balsamique blanc et d’huile d’olive (1 cuillère de balsamique 
pour 3 cuillères d’huile)

6. Ajouter quelques feuilles de roquettes ou bouquets de mâche et une pincée de fleur de sel.

Conseil de vin : Bourgogne blanc « Montagny/Rully ou provence Blanc »

Dessert pouvant  
être dressé à l’avance,  
et peut servir de pré  

dessert avant la bûche  
de Noël ou l’entremet  

du nouvel an de  
votre meilleur  

pâtissier.
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La Communauté de Communes s’est dotée d’un service communication 

avec le recrutement d’un agent mutualisé avec l’Office de Tourisme. Un 

des objectifs fixés par la nouvelle équipe des élus est de faire connaître  

le territoire et les services proposés par la collectivité. Une stratégie de 

communication a été déployée dont la première étape est l’identification 

des services avec de nouveaux logos. 

Au niveau touristique, la nouvelle directrice de l’Office de Tourisme recrutée 

en septembre 2021, impulse une dynamique soutenue par la Communauté 

de Communes, et le comité de direction a défini une stratégie en pleine 

cohérence avec cette dernière. 

Le développement économique et touristique 
avant tout pour l’attractivité du territoire !
2021 a vu également la poursuite du déploiement de la fibre optique cofinancé 

par le Département des Vosges (70%) et la Communauté de Communes (30%). 

Ces deux collectivités sont également partenaires dans le financement de l’aide 

à l’immobilier d’entreprises et au tourisme avec notamment la rénovation des 

gites. Un market place local (plateforme numérique de commerçants locaux) 

voit le jour fin 2021 suite au succès de l’opération « j’aime mes commerçants ». 

Les unions de commerçants du territoire se sont associées pour donner une 

visibilité aux commerces locaux. 

com com

UNE ANNÉE HAUTE EN COULEUR 
POUR LA COMMUNAUTÉ DE COMMUNES      ! 

Faire connaître notre territoire
et notre identité

Une micro-crèche a ouvert ses portes en 
janvier 2021 à Eloyes avec l’accueil de 12 
enfants (20 à terme). « La p’tite cabane » 
offre des conditions d’accueil des enfants 
optimales idéalement placée proche des 
accès routiers.

L’école intercommunale de musique 
« Le Cube » accueille les élèves dans ses 
nouveaux locaux à Remiremont suite à 
l’acquisition de l’ancienne CPAM et à des 
travaux d’aménagements. Ce bâtiment 
dédié à la musique est également 
mutualisé pour accueillir réunions, 
atelier technique et archives. Plusieurs 
associations partageront aussi ces locaux.
 

Le réseau des médiathèques 
intercommunales « Le Cercle » offre de 
nouveaux services à la population depuis 
début novembre (choix de documents 
pour les personnes souffrant de dys, 
grainothèque, prêt d’instruments de 
musique et jeux de société). 

La médiathèque d’Eloyes a ouvert 
de nouveau ses portes après un an de 
fermeture due à un sinistre et en a profité 
pour s’offrir un rafraichissement. 

La Communauté de Communes a postulé 
au dispositif conseiller numérique et 
bénéficie d’un financement de 2 ans 
pour permettre la réduction de la fracture 
numérique. L’agent débute ses fonctions 
en décembre 2021. 

Il a été décidé de proposer la gratuité des 
aires de camping-car du territoire pour 
permettre un accès simplifié aux touristes, 
et pour éviter des frais de maintenance 
colossaux à la collectivité. L’aire de 
Dommartin-les-Remiremont recueille 
depuis son déplacement un grand succès. 

Les nouveaux services aux habitants 
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Ensemble pour faire mieux 
Depuis septembre 2021, l’antenne de la médiathèque 

de Dommartin-les-Remiremont est mutualisée avec 

le service périscolaire de la commune. Les enfants des 

écoles profitent ainsi des documents mis à disposition par 

la Communauté de Communes. Grâce à la Convention 

Territoriale Globale, les enfants des établissements 

périscolaires ont bénéficié d’une séance de cinéma 

gratuite à Plombières-les-Bains, en présence du réalisateur 

Gilles DEMAISTRES (Le loup et le lion).

Des projets innovants qui vont voir le jour
La Communauté de Communes est lauréate du 

programme national « Petites Villes de Demain ». Ce 

dispositif de revitalisation des bourgs centre ne concerne 

pas seulement les communes de Remiremont, Plombières-

les-Bains et le Val-d’Ajol mais va rayonner également sur 

tout le territoire. Une superbe opportunité pour dynamiser 

nos centres villes, lutter contre la vacance des commerces 

et rénover l’habitat entre autres thématiques. 

Nous sommes également engagés dans le Plan Climat 
Air Energie Territorial avec les Communautés de 

Communes des Hautes Vosges et des Ballons des Hautes 

Vosges. Le plan d’actions sera validé en fin d’année 

(mobilités douces, rénovation énergétique…). 

Un projet de stade VTT est à l’étude sur la commune 

de Remiremont. Il s’agit d’un équipement sportif libre 

d’accès et adapté à tout utilisateur équipé d’un VTT. 

L’aménagement labellisé FFC se composerait d’un 

parcours de cross-country  et d’une zone enduro au 

standard international. Il associera sentiers naturels 

et zones techniques aménagées et offrira plusieurs 

options de différents niveaux de difficultés. L’objectif est 

notamment d’organiser des évènements permettant de 

développer l’attractivité de notre territoire. 

La Communauté de Communes des Hautes Vosges 

(CCHV), la Communauté de Communes de la Porte 

des Vosges Méridionales (CCPVM) et l’Office National 

des Forêts (ONF) portent un projet d’aménagement 
du massif du Fossard, qui comporte l’aménagement 

de 8 sites, pour l’accueil du public, à travers la mise en 

place de divers équipements et mobiliers ainsi que des 

équipements de sécurisation, et  l’aménagement d’une 

desserte. Un parcours d’interprétation est à l’étude. 

La Communauté de Communes de la Porte des Vosges 

Méridionales est éligible au dispositif micro-folie. Il s’agit 

d’un musée numérique qui présente une sélection 

d’œuvres issues des collections de 12 établissements 

culturels nationaux, et de plusieurs modules qui  

complètent l’offre (espace de réalité virtuelle..). 
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• Pour vous qui, dans votre mission 
de conseillère départementale, devez 
rayonner sur toutes les Vosges, quel lien 
entretenez-vous avec Remiremont ?

C’est ma ville, ma base, mes racines. Mes 
parents sont venus s’installer ici alors que 
j’avais 3 ans. J’ai grandi dans le quartier du 
Calvaire. Et maintenant, je vis près de la 
statue du Volontaire ! Entre-temps, j’y ai 
mené tout mon cursus, de la maternelle à 
mes études d’infirmière que j’ai terminées 
en 1984. Je précise que l’on peut toujours 
faire des études d’infirmière à Remiremont. 
Je suis alors partie à Paris. J’ai commencé à 
travailler à l’hôpital Saint-Joseph. Très bon 
souvenir. Mais au bout de 6 ans, j’ai fait le 
choix de revenir vers mon port d’attache que 
je n’ai plus quitté. Ma mémoire est née ici. Il 
n’y a pas un lieu qui ne me rappelle quelque 
chose : mes trajets d’écolière, les maisons de 
mes copines puis des copains de mon fils, 
les commerces évidemment et, bien sûr, tout 
ce patrimoine unique  ; vivre dans une ville 
restée quasiment intacte, quel privilège !

• Votre vie professionnelle a beaucoup 
compté pour vous ?

Elle compte toujours ! Comment oublier les 
métiers du soin et de l’urgence qui ont été 
les miens si longtemps. À mon retour de 
Paris en 1990, j’ai œuvré 20 ans durant dans 
les services de réanimation et d’urgence/
SMUR de Remiremont. Malgré parfois un 
certain sentiment d’impuissance, j’ai vécu 
un engagement humain et une foi de tous 
les instants, allant jusqu’à suivre un cursus de 
médecine de catastrophe ! Parallèlement, je 
m’engage comme infirmière sapeur-pompier 
volontaire. En 2010, je souhaite lever un peu 
le pied de l’urgence. Mon fils grandissait et 

je me disais qu’il fallait que j’en profite avant 
qu’il ne poursuive ailleurs ses études. Ce qu’il 
a fait rapidement.

• Vous rompez avec les métiers de 
l’urgence ?

Oui mais pas avec ceux du soin. Je me 
lance un nouveau challenge en participant 
comme infirmière coordinatrice à la création 
du service d’Hospitalisation À Domicile de 
Gérardmer. Le résultat est très positif : l’HAD 
a fait depuis lors fait un grand chemin ! En 
2015, je prends un poste un mi-temps 
d’infirmière coordinatrice du SSIAD (Services 
de Soins Infirmiers À Domicile) puis en mai 
2021 d’ un EHPAD.

• Entre temps, en 2015, vous êtes élue 
conseillère départementale du canton de 
Remiremont. Pourquoi un mandat d’élue 
locale ?

Il se trouve que je connaissais François 
Vannson et appréciais son travail de terrain. 
En 2015, le Conseil Général devient Conseil 
Départemental. Exit le conseiller général 
remplacé par un duo mixte de conseillers 
départementaux se présentant sur chaque 
canton. D’une part, cette féminisation du 
département me semble positive, d’autre 
part les missions du Conseil Départemental 
coïncident avec mon vécu professionnel : la 
proximité, les soins, les sapeurs-pompiers… 
Ces sujets me parlent. Quand nous sommes 
élus, j’opte pour un mi-temps dans ma vie 
professionnelle, désirant la réduire mais pas 
l’arrêter tant ce lien nous ramène aux réalités 
et à l’écoute des habitants.

• Comment se passe votre premier 
mandat qui va rencontrer la crise COVID ?

J’observe, j’apprends. Dans mon domaine, 

membre de la commission réglementaire des 
solidarités, je participe au plan Actions santé 
« pour le mieux vivre et le bien vivre en bonne 
santé quel que soit son âge ». Beaucoup de 
voyants sont alors au vert. La campagne « Je 
vois la vie en Vosges » provoque un réel effet 
d’entraînement. Sauf que la crise COVID nous 
saisit. Je vis le COVID côté professionnel et 
côté élue, j’en mesure donc les risques. Le 
département doit retrousser ses manches 
pour ses établissements médico-sociaux : 
il leur fournit 200 000 masques, des sur-
blouses et des solutions hydro-alcooliques 
en quantité. Enorme mobilisation de tous, 
avec priorité au maintien des agents du 
département auprès des publics les plus 
fragiles et priorité à l’acheminement des 
vaccins vers les centres de vaccination. Le 
COVID génère une situation d’urgence, cela 
me poursuit !

• Vous venez de débuter votre deuxième 
mandat, comment le voyez-vous ?

J’ai souhaité intégrer la commission 
attractivité avec pour feuille de route 
le plan Vosges Ambition 2027. Ce sujet 
m’enthousiasme tant notre département 
recèle d’atouts touristiques, économiques, 
tant il est dynamisé par des hommes et des 
femmes de grand talent. Tout en poursuivant 
l’objectif d’améliorer la qualité de vie de 
tous, d’augmenter son attractivité, il nous 
appartient de créer une alchimie entre tous 
ces éléments pour faire progresser l’image 
de notre département, ses équilibres et 
sa richesse. En parallèle, l’accent sera mis 
sur la politique jeunesse, le nouveau plan 
sera plus novateur, plus incisif en ce sens. 
C’est une formidable mission dans laquelle 
Remiremont a toute sa place.

Un très riche parcours accompli d’abord dans le domaine de la santé et de l’urgence puis au service de la prise 
en charge des séniors… Des responsabilités d’élue départementale ayant évolué depuis l’entame de son second 
mandat… Valérie Jankowski a le contact chaleureux, créant d’emblée un climat de proximité et de simplicité. Nous 
la rencontrons à Remiremont, sa ville de cœur. 

PORTRAIT

Questions à  
Valérie Jankowski, 
la discrète
« En agissant, 
on se trompe parfois. 
En ne faisant rien, 
on se trompe toujours ! »


